
Cette fois, et après un éditorial au vitriol de son directeur de la publication, dans son
numéro 381, Economie et Humanisme met l’accent sur l’emploi pour tous. Articulé autour de trois
grands thèmes, le dossier, s’appuyant sur « les métamorphoses du travail » comme titre son article
Jean-Luc Charlot pose à juste titre, par Jacques Prades, la question des structures d’insertion et du
risque de les voir devenir comme il le dit si bien : « l’infirmerie du libéralisme ». On ne peut cepen-
dant aborder ce dossier sans s’interroger, avec Serge Paugam, sur les deux dimensions distinctes de
l’intégration professionnelle que sont aujourd’hui les rapports au travail et à l’emploi. Même si ces
rapports évoluent de manière significative depuis ces trois dernières décennies, pour Paugam : « plus
l’individu est intégré dans la sphère professionnelle, plus il a de chances d’être reconnu pour sa
contribution à l’activité productive et valorisé dans la société, plus il a de chances également de jouir
d’une sécurité face à l’avenir. »
Bernard Gazier, quant à lui, explore un domaine un peu plus méconnu que les structures de l’inser-
tion par l’activité économique (IAE) que sont les Marchés Transitionnels du Travail (MTT). De ces
MTT, Gazier définit cinq champs : au sein de l’emploi, entre formation et emploi, entre chômage et
emploi, entre activités domestiques ou militantes et emploi, et entre inactivité durable (retraite, han-
dicap) et emploi. Le tout reposant sur quatre principe : donner du pouvoir à ceux qui n’en ont pas
(l’empowerment anglais), la solidarité entre l’ensemble des acteurs, le co-financement décentralisé
associant l’ensemble des parties prenantes, la gestion par projet favorisant les initiatives de base.
C’est encore Vinent Berthet qui s’interroge sur « le fantasme des parcours de promotion personnali-
sés ? » On ne peut pourtant aborder la question du travail et de l’emploi et passer sous silence le rôle
de la formation. C’est l’angle d’attaque qu’a choisi Etienne Laurent dans son article « Pour une for-
mation réellement promotionnelle » où d’emblée, le ton est donné.
La troisième partie de ce dossier met enfin en exergue l’importance des territoires en tant que gise-
ments de solidarités pour l’emploi. Citons ici pêle-mêle les articles de Elisabeth Maurel « Acteurs
du développement local : une réalité, une exigence », Anne-Claire Pignal « La valeur ajoutée de l’é-
conomie sociale », pour terminer par « Insertion et développement territorial : l’élu à la manœuvre »
un article signé Michel Dinet, Président du Conseil général de Meurthe et Moselle et Président de
l’ODAS, qui souligne à quel point, l’insertion des exclus du travail a besoin d’une implication forte
du politique.  
Comment ne pas inciter les travailleurs sociaux à se ruer vers ce numéro d’Economie et Humanisme
tellement il est riche d’enseignements à la fois économiques mais aussi et surtout humanises !
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